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Réorganisation d'envergure à Toulouse avec mise en place du Flex/Desk et réduction des surfaces ! 
La Direction engage une transformation d’envergure sur les sites Toulousains. 
Les salariés SSG seront relocalisés dans le cadre des mouvements sur les sites toulousains avec mise en place de l’environnement dynamique de travail au premier semestre 2024 sur tous 
les sites du bassin toulousain. 
C’est un projet important qui va avoir des impacts sur la santé, la sécurité et les conditions de travail des salariés mais aussi sur les enjeux stratégiques et économiques, les enjeux RGPD et 
les enjeux environnementaux. Le projet concerne environ 3000 salariés sans compter les sous-traitants ; et il prévoit de passer de 2054 postes à 1880 postes soit une réduction de 174 
postes et donc de 8,5%. 
Or, la direction n’a pas remis au CSE d’informations claires et précises sur le projet et des enjeux importants apparaissent : 
Au regard du nombre de postes actuels et du nombre de salariés rattachés présentés dans le projet, le CSE constate que le Flex Office est déjà mis en œuvre au sein des sites toulousains et 
qu’il se dégrade dans le cadre du projet voire il peut être en-deçà du ratio de référence défini par la Charte qui est de 3 postes pour 5 personnes soit un taux 0,6 ; 
- Les taux d’occupation pris pour déterminer les besoins en postes de travail sont moyens et n’intègrent pas les pics d’occupation ; 
- Le CSE ne dispose pas d’une vision claire en matière de coût de fonctionnement avant et après mise en place des évolutions immobilières ; 
- Les impacts analysés sur les temps de trajet ne reposent pas sur l’interrogation des pratiques réelles des salariés qui n’ont d’ailleurs pas été sollicités. Par ailleurs, des collaborateurs ont 
été sortis de l’analyse parce que leur adresse était au-delà du périmètre de certains départements ce qui peut fausser les analyses ; 
- Les impacts environnementaux ne sont pas complets (par exemple l’évolution de la consommation énergétique, utilisation des mobilités douces : covoiturage, vélo, … ) ; 
- Les mouvements des salariés en termes d’arrivée et de départ sur les sites sont exprimés en nombre de postes de travail et non en nombre 
de salariés ; ce qui sous-entend un télétravail obligatoire pour les autres salariés des équipes concernées ; 
- Le CSE n’a pas de visibilité sur le nombre de salariés en situation de handicap concernés ; 
- Le CSE n’a pas de visibilité sur les enjeux de restauration ; de parking ; 
- Les travaux présentés sont pour l’heure hypothétiques et peuvent évoluer car ils sont sous réserve de confirmation d’études plus détaillées ; 
- Des enjeux d’accès biométrique de certains plateaux (par exemple Airbus) ou plus globalement des zones sécurisées sont pour l’heure flous ; 
- Les enjeux RGPD avec l’utilisation des données personnelles via la présence de capteurs au sein des espaces de travail (RoomZ) ne sont pas 
suffisamment explicités ; 
- Les plans présentés ne sont pas pour leurs majorités suffisamment lisibles pour que le CSE en déduise les impacts pour les salariés ; 
- Les spécificités et besoins des métiers concernés ne sont pas décrits et ne semblent pas avoir été analysés ; 
- Le CSE ignore le calendrier et l’enchaînement des mouvements et déménagements transitoires puis cibles des équipes et les impacts en 
termes de coactivité et de télétravail forcé pour ces dernières. En effet, les modalités de réalisation, le planning et la durée des travaux sur 
l’ensemble des sites toulousains concernés n’ont pas pu être présentés car les réflexions sont en cours ; 
- La conduite du changement et l’accompagnement portent uniquement sur la communication et l’organisation des déménagements. Aucune 
information n’a été donnée pour ce qui est du déménagement des espaces sécurisés et des espaces/ locaux des IRP. Le CSE note qu’un 
accompagnement post déménagement de type Helpdesk est prévu. 
- Par ailleurs, tous ces mouvements transitoires puis cibles ne doivent pas générer des facteurs de risques psychosociaux. 
En conséquence, les membres du CSE SSG ont estimé ne pas avoir tous les éléments d’information et de compréhension du projet pour donner leur avis éclairé, en particulier sur les 
impacts du projet concernant les conditions de travail, la santé, la sécurité des salariés mais aussi les enjeux stratégiques et économiques, les enjeux RGPD ainsi que les impacts 
environnementaux. Ils ont voté le recours à une expertise confiée au cabinet SECAFI. 
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